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C’est Bloomberg qui l’annonçait 
en début de semaine: Coca-Cola 
envisagerait de commercialiser 
une boisson au CBD, ce cannabis
allégé au taux de THC assez bas, 
déjà utilisé comme traitement 
contre la douleur. À l’instar de 
géants des spiritueux, Pernod 
Ricard par exemple, ou de bras-
seurs tels que Corona et Heine-
ken, la marque rouge est allé-
chée par les marchés potentiels 
qu’ouvre la légalisation du can-
nabis en Amérique du Nord. Les 
exemples du Colorado ou de la 
Californie sont les plus connus, 
mais, en termes de production, 
c’est au nord que ça se joue. Le 
17 octobre, le Canada s’apprête à 
ouvrir le marché aux produits 
incluant le cannabis. Et Aurora 
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Coca-Cola, Heineken, 
Pernod, Corona:
les poids lourds de la 
boisson lorgnent vers 
le CBD comme relais 
de croissance. Les 
petits commerçants
se tiennent prêts.
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Suisse, comme on le voit avec le 
vote du Parlement». Lorsque la 
législation le permettra, Hem-
pfy sera «prêt à sortir des bois-
sons au CBD, ajoute-t-il. Cela dit,
il y a énormément de questions 
qui ne sont pas encore réglées, 
concernant les dosages recom-
mandés, les restrictions selon 
l’âge, les dispositions pour les 
femmes enceintes, les conduc-
teurs, etc.» Manque surtout, aux
yeux de Karolina Willoqueaux, 
«une autorisation d’utiliser du 
CBD pour des produits alimen-
taires, boissons comprises, qui 
permettraient de se lancer à plus
grande échelle».

Clarifier le marché
Pour l’instant, la Chambre suisse
d’intérêt commun du chanvre 
(58 membres) s’attelle à clarifier 
le marché en répertoriant auprès
des producteurs les quantités de
produits, la taille des sociétés, 
les variétés cultivées, les pro-
duits mis en vente, etc. «Nous 
sommes aussi à la table des né-
gociations pour l’établissement 
des normes de production, car il 
ne faut pas attendre que celles-ci
soient édictées, puis imposées, 
ce qui risquerait de marginaliser 
de facto les petits producteurs.»

«Si Coca-Cola 
se met au
cannabis, 

il sera très vite 
légalisé sur toute 
la planète»
Karolina Willoqueaux, 
cofondatrice de Biokonopia

Les boissons au CBD font 
saliver les grands groupes

Cannabis, producteur canadien 
valorisé à 9 milliards de dollars, 
est courtisé de toutes parts. Son 
action a bondi de 17% lundi à la 
Bourse de Toronto une fois qu’a 
été divulgué l’intérêt de Coca-
Cola pour un 
éventuel parte-
nariat. L’appétit 
des investisseurs 
croît aussi en Eu-
rope: StenoCare, 
société danoise de 
cannabis, a déclaré 
vouloir aller en Bourse 
pour lever des fonds afin 
de créer son propre site de 
production.

Le cannabidiol (CBD), élé-
ment non psychoactif du canna-
bis, est autorisé en Suisse pour 
ce qui est des cigarettes ou des 
joints, et pour peu qu’il ne dé-
passe pas 1% de THC (substance 
psychotrope). 
Pour des rai-
sons lé-
gales, il 
est impossible 
d’en vanter les ver-
tus. D’après l’Office fédéral de la 
santé publique, il n’y a pas assez 
d’études pour pouvoir se pro-
noncer sur l’effet thérapeutique 
du CBD. En Suisse, un patient 
doit obtenir une autorisation de 
l’OFSP pour se faire prescrire du 
chanvre. Mais le Conseil natio-
nal a accepté, mercredi, à une 

très large majorité que des étu-
des scientifiques sur la consom-
mation de cannabis (limitée 
dans le temps) soient autorisées,
signe que les choses bougent.

Bénéfique pour l’industrie
En Suisse comme ailleurs, de 
très nombreux petits produc-
teurs et commerçants de pro-
duits à base de chanvre ou de 
CBD se sont lancés sur ce mar-
ché. Et l’arrivée éventuelle de 
très gros acteurs comme Coca-
Cola ou Heineken ne les effraie 

guère. Cofondatrice
de Biokonopia il y a
un an et demi à Por-
rentruy (JU), Karo-

lina Willoqueaux n’y
voit «que du positif»:

«Si Coca-Cola se met au
cannabis, il sera très vite

légalisé sur toute la pla-
nète», sourit-elle. Plus sé-

rieusement, elle se réjouit de
voir que les grandes indus-

tries, «qui ont raté le coche», se
réveillent enfin: «Comme les 
producteurs de boissons, ils ont 
maintenant réalisé le potentiel 
du CBD, ne serait-ce que dans les

décontractants
musculaires

pour sportifs, et
commencent à rache-

ter des sociétés spéciali-
sées.» Pour Constantin Ma-

rakhov, CEO de Hempfy, «plus il
y aura de recherche et de déve-
loppement dans ce domaine, 
mieux ce sera pour l’ensemble 
de l’industrie». Cependant, 
nuance-t-il, l’intérêt pour les 
boissons au CBD est «pour le 
moment surtout présent en 
Amérique du Nord, et l’avenir 
pourrait être un peu différent en 

C’est en Amérique 
du Nord que l’intérêt 
pour les boissons au CBD 
est le plus important. 
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